
« Continuer de se battre là où les autres
abandonnent, c’est un des ingrédients
de la réussite»
Musique l Cette belle philosophie de vie est celle de Cristian Crétin,
alias Kiki, alias Lord Campbell. Cet ancien gardien de hockey, qui a été bercé
dans son enfance, entre autres, par les Beatles, Elvis Presley… est par la suite
devenu fan inconditionnel de Kiss avant de voir sa carrière décoller. Sa tendance
à l’obsession dans ce qu’il fait n’y est peut-être pas pour rien. Quitte, parfois, à
négliger un peu l’instant présent.

n Laurent Bartholet

K iki Crétin va toujours de
l’avant. Comme s’il était

toujours en retard, il fonce. Il a

un train d’avance sur tout le
monde. Quand ça ne va pas
comme il le souhaite, pas de
souci, il recommence encore, et
encore, jusqu’à ce que ça mar-
che. Il est acharné (dans le bon
sens) dans tout ce qu’il fait.
Il se considère comme chan-
ceux: «J’ai fait un sport que j’ai-
mais avec succès et maintenant,
je mène la carrière que j’espé-
rais. Quand je pense qu’il y a des
gens qui restent toute leur vie
sans jamais avoir la chance
de faire ce qu’ils aiment >>
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vraiment, je me considère com-
me très chanceux!» explique-t-
il.

Rien n’est le fruit
du hasard dans la vie
Pour Christian, comme le mé-
tier de musicien a bien changé,
il faut savoir s’entourer. «Être
musicien aujourd’hui, c’est
beaucoup de responsabilités, du
travail et de l’organisation. Il
faut maîtriser le marketing et se
faire connaître. Comme je suis
exigeant et que j’aime tout véri-
fier moi-même, c’est très pre-
nant. Parfois, je me sens plus
l’âme d’un chef d’entreprise que
celle d’un musicien. Mais du
coup, j’anticipe énormément,
j’essaye d’avoir une ou deux
longueurs d’avance pour ne pas
me laisser surprendre. Pour un
groupe de musique aujourd’hui,
il faut plusieurs années de tra-
vail acharné et de développe-
ment pour espérer se faire un
nom à l’international et être re-
péré. Et les grandes choses ne
sont possibles qu’en s’entourant
des bonnes personnes! Et de ce
côté-là aussi, j’ai de la chance.
D’ailleurs, on parle beaucoup de
la Silver Dust Family car les gens
qui gravitent autour du groupe
sont pleins de bienveillance.»

Christian a une philosophie
dans la vie, c’est qu’il faut oser!
Oser pour obtenir ce que l’on
souhaite et ne jamais abandon-
ner, être acharné et ne rien lâ-
cher de ce que l’on souhaite.
En somme, si on ose le parallèle,
il réitère le même comporte-
ment que le sportif de haut ni-
veau qu’il a été. D’ailleurs, un
gardien de hockey, c’est un peu
le chef d’orchestre de l’équipe
aussi. Il doit savoir insuffler une
dynamique au collectif. «Il faut
avoir confiance en soi, essayer
encore et encore jusqu’à ce que
ça marche. Cette foi, je la dois à
mes parents qui m’ont toujours
encouragé à tenter ma chance
quand je voulais quelque chose.
La moitié de mon assurance,
c’est à eux que je la dois!»

50 dates en 53 jours
Kiki Crétin veut conquérir le
monde. Même s’il a parcouru
beaucoup de chemin, il n’en a
jamais assez. Avec sa première
paye de hockeyeur, il s’était
acheté une guitare et un ampli.
C’est dire si ce rêve de musicien
ne date pas d’hier. Il affectionne
la puissance dans les musiques
quel qu’en soit le style. Il adore
quand une musique lui file «le
power». Le groupe prépare une

tournée qui se veut intense. En
effet, ils vont se produire 50 fois
en 53 jours. Alors, il faut une
condition physique exception-
nelle. Christian, en bon sportif,
s’est d’ailleurs préparé un pro-
gramme pour le physique et un
autre pour le vocal qu’il suit à la
lettre depuis le début du mois de
juillet. Pour lui, la récompense
ultime est de voir le public en
liesse à la fin du spectacle alors
même qu’il ne connaissait pas le
groupe en arrivant et comme il

souhaite un final en apothéose,
il se doit d’assurer physique-
ment derrière. Ce sont quatre
musiciens, un tour-manager, un
ingénieur du son ainsi qu’une
actrice qui effectuent la tournée.

Pour les gens qui ne connaissent
pas encore l’univers musical de
Silver Dust ou pour les fans,
le groupe sera en concert
le 28 septembre prochain
au Ned à Montreux.


